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Dédié à l’équipe de la sangha1 de Mooji
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1.  Pour tous les termes à expliquer, sanscrits ou autres, voir le glossaire.
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l’incarnation de la Grâce,
de la sagesse et de l’amour,
la lumière dont la présence
dissipe tous les doutes
et les illusions,
établissant ainsi l’esprit
dans son état originel
– la Conscience non-née.
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Préface
Vous tenez entre vos mains un joyau qui pourrait faciliter la compréhension directe du mystère qui fonde tout l’univers. Voici une occasion de connaître et de s’établir fermement dans cette « connaissance » que vous avez toujours été, l’Être éternel et infiniment parfait.
 
Beaucoup parlent de la vérité ; peu la connaissent directement et encore plus rares sont ceux qui ont la capacité de la révéler. Mooji est l’un de ces êtres remarquables qui honorent cette planète. Éveillé, il a aussi la faculté, par sa parole et l’autorité de sa présence, de ramener l’esprit à sa source. Ainsi, il manifeste une capacité unique à affranchir les chercheurs sincères de la dictature de l’ego.
 
Danser sur l’Eau est un rayon condensé de cette incandescence chaleureuse qu’est Mooji. À l’intérieur de ce livre sont rassemblées des pépites de sagesse glanées cette dernière décade dans ses carnets, lors de rencontres privées ou au cours de SATSANGS de par le monde. Ce livre est aussi un trésor par la présence d’œuvres originales qui appuient la Vérité de ces écrits. L’œuvre au pinceau de Mooji ne cherche pas à saisir des objets connus. C’est plutôt l’expression d’une joie créatrice. Ses dessins manifestent la spontanéité et la liberté inhérentes à la vie. C’est la croyance dans les interprétations du mental qui nous fait dévier de l’évidente Vérité. Une façon de sortir de ce piège est de contempler ce que Mooji partage, ce vers quoi il pointe indéfectiblement.
 
Aborder ce livre avec l’esprit ouvert sera une aide précieuse. Quels que soient les enseignements ou la littérature spirituelle que l’on a étudiés, des paroles de vérité vivante seront toujours fraîches et immédiates. Ce qui suit n’est pas destiné à la discussion ou au débat théorique, ni à être suivi aveuglément. Les concepts en eux-mêmes ne sont pas « arrêtés » ; mais ils semblent l’être lorsque nous nous contentons du familier, restant dans un cadre où les suppositions sont rarement mises à l’épreuve. La Vérité ne peut être systématisée dans des concepts aseptisés, car aucun concept n’est complet ou original par lui-même.
 
Vous êtes invités à plonger votre esprit dans cette source et à laisser pleinement votre cœur s’imprégner de la sagesse radieuse qui brille dans ces pages.

Les Éditeurs
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L’intention de ces paroles
est de laisser votre
mental vide et non plein.
 
Si vous n’en retirez que des connaissances,
c’est que vous êtes passé à côté.
 
Le satsang n’est pas
un enseignement, mais un éclaircissement
permettant de rétablir
la vraie compréhension et
de dissiper l’illusion.
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Je ne suis pas
un orateur ou un prédicateur.
Je n’ai pas pour mission
de changer le monde.
Je n’ai pas de paroles originales
ou d’enseignements
à donner à qui que ce soit.
Je reflète seulement ce dont j’ai fait l’expérience directe
dans mon cœur, de la façon la plus naturelle.
Je n’éprouve aucune fascination
pour des idées ou des activités nouvelles.
Tout enthousiasme pour des entreprises
ou des aspirations mondaines
m’a entièrement quitté.
Pour moi, les pensées, les mots et les actes
– les activités de la vie – ne sont que les récipients
pour servir le prasad de l’Être.
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Au bout du compte, ce que nous cherchons,
c’est d’être libéré
du concept même de liberté,
et donc de nos efforts pénibles.
 
Nous consacrons notre attention, nos efforts,
à devenir le meilleur « quelqu’un » possible.
C’est le résultat de notre conditionnement,
et c’est naturel et inévitable
jusqu’à ce que la vérité soit reconnue
et éprouvée dans le cœur.
 
Évoluer vers la perfection
c’est toute l’histoire de l’humanité,
mais ce n’est pas la liberté, pas la vérité.
 
Bien sûr,
vis la plus haute expression possible.
Si tu sens que quelque chose ne sert pas ta liberté et ta vérité, change-le.
Suis les incitations de ton cœur,
mais ne confonds pas
leur expression avec l’incarnation ou la définition du Soi.
 
Aime ta vie avec gratitude
comme un don de la vie elle-même ;
comme une expression de Dieu ;
comme une danse du cosmos,
et demeure intérieurement,
sans forme, Ce qui voit.
 
Le sage regarde sa propre image
dans le miroir de l’existence
mais ne s’y trompe pas,
et reste l’Être inaltérable et brillant
dans le sanctuaire du vide.
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Ce qui fait le plus mal,
c’est d’avoir à vivre en tant que « moi »
plutôt que dans la pure conscience du « je ».
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Qu’est-ce qu’un bon disciple ?
Un maître en maturation.
 
Qu’est-ce qu’un bon maître ?
Un disciple accompli.
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La spiritualité conceptuelle
a toujours été facilement accessible.
 
Ce qui est rare, c’est la sainteté
– ce qui rayonne par soi-même
lorsque la connaissance est absorbée
dans le cœur.
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Attention !
Vis tes émotions
mais ne deviens pas un « comptable émotionnel. »
 
L’ultime ruse du mental-ego,
c’est de se glisser derrière le concept du témoin.
Il dit alors :
« Je ne suis rien de ce qui est perçu ».
Seul le sage détectera sa présence et le déracinera.
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Le Satguru « te » chasse de toi-même
et pénètre ton absence.
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Ton image de toi-même est aussi éphémère
que le jeu de la lumière qui danse à la surface de l’eau.
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Personne ne va au restaurant
avec son propre menu.
 
De même, n’aborde pas la vie
avec ta liste d’exigences.
 
Qui se satisfera des repas que prépare la vie ?
 
Il ne s’agit pas vraiment d’observer le mental,
mais plutôt de reconnaître
Ce en quoi le mental est observé.
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Réalisant qu’aucun concept
n’est autonome,
que ton mental soit ouvert comme l’espace.
 
N’enferme aucun concept dans le domaine des faits,
n’en deviens pas non plus propriétaire.
 
Et ce qui est le plus important, évite de
t’identifier à une idée
aussi séduisante soit-elle.
 
Ainsi, tu ne limiteras pas
ton esprit naturel.
 
La recherche du soi
n’améliore pas le « je »
mais elle met plutôt en lumière
le fait que ce n’est qu’une pensée,
jusqu’à la dissoudre
dans sa source
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Qui dit :
« Je ne peux pas trouver le ’’Je suis’’ » ?
 
C’est le « Je suis » confus qui parle,
se prenant pour le mental.
 
Même l’étiquette « Je suis »
n’est pas nécessaire ;
Tu es le « Je suis » lui-même.
 
Et tu es Cela,
ce que les mots « Je suis » désignent.
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Le monde est plein de fous.
Quelle est cette folie ?
C’est de courir après le trivial et l’éphémère
en négligeant le Trésor
de la Félicité non-duelle.
 
Une pensée peut surgir :
« Maintenant tout va bien…
mais quand je retournerai
à ma vie de tous les jours… »
Déjà, tu anticipes ta chute !
 
Reconnais que c’est là une pensée.
 
Éprouve son attrait, mais reste centré
en tant qu’observateur détaché
et fort de la certitude
que cette pensée n’est pas vraie.
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S’il est vrai
qu’en elles-mêmes les pratiques spirituelles
ne mènent pas automatiquement à l’illumination,
elles ont cependant une place essentielle.
 
Au début, elles préparent l’esprit
à être réceptif aux vérités subtiles.
 
Lorsque l’ultime compréhension survient,
les pratiques continuent d’apporter leur aide,
en stabilisant l’attention
dans le sol de l’Être,
et en évitant que ce qu’on a reconnu dans le cœur
soit la proie du doute.
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Si tu plonges ton doigt dans l’eau,
elle tremble un peu ;
Quand tu l’enlèves,
l’eau redevient calme.
C’est la nature de l’eau.
 
De même, la nature de l’Être
fait que lorsqu’Il est agité,
Il retourne à sa tranquillité naturelle,
de lui-même.
Aucune aide n’est requise.
 
Mais là où réside la pensée « moi-je »,
le doigt
agite constamment l’eau.
 
Au lieu de
t’impliquer
dans la scène,
cherche ce qui la voit.
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Quand une vraie rencontre
se produit entre
soi et le Guru,
les deux s’évanouissent.
 
Seul le Satguru,
le Soi indivisible, demeure.
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On ne souffre pas tant
du monde concret
que du bruit mental.
 
L’espace intérieur
est le refuge naturel de tous les êtres
– c’est notre lieu de véritable méditation,
de calme et d’amour –
Quand il est caché,
à cause d’une identification fallacieuse à l’ego,
le chaos gagne le monde.
 
Il n’y a rien, aucune « chose » au-delà de « Je Suis ».
Toi aussi, en tant que « rien », tu es au-delà de « Je Suis »1.
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Habituellement, celui qui questionne
n’est pas remis en question.
Toute l’attention est placée
sur la question du questionneur.
La majorité des questions,
qui sont par nature objectives,
peuvent trouver des réponses objectives,
selon notre tradition culturelle.
 
Quoi qu’il en soit,
aussitôt qu’on pose la question :
« Mais qui questionne ? »
un tremblement de terre
pénètre l’esprit
et la fausse identité
commence à se déconstruire,
ouvrant la voie à la lumière de l’Être pur.
 
La vérité,
bien que non-duelle,
n’est pas stérile.
Nul besoin de contraindre notre vie
à une existence sans saveur.
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Nombreux sont ceux qui parlent
de « Dieu », d’« Esprit » ou de « Conscience »...
 
Rares sont ceux dont la présence
en est la preuve manifeste.
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Ce qui Est
ne ressemble pas à quoi que ce soit.
 
Le mental ressemble à tout, toute chose est mentale.
Le Soi ne ressemble à rien.
Aucune expérience ne peut être
la mesure du Soi.
 
Tellement sublime,
au-delà de toute imagination
et de toute pensée,
se trouve la Réalité Absolue
– ce que nous sommes vraiment.
 
Réalisant cela,
on passe de la mort à la vie éternelle.
 
Le mental,
après avoir été avalé par le Cœur,
on le rote,
en silence et en paix.
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La mort
est une des grandes idées de Dieu,
car la peur de l’extinction
amène l’esprit
à rechercher ce qui est immortel –
notre Être non né.
 
Le mental
t’enverra toujours
en voyage.
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Tu es
totale unicité,
au-delà de la dualité.
Tu es Cela.
 
Tu es
tellement un avec toi-même,
que tu ne peux te percevoir.
Tu peux seulement imaginer
que tu es autre
que Cela.
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